
 janvier 2004 N° 5 

www.resoo.com/toulouse7notrequartier/ page 1 

7 7 7 7     NOTRE NOTRE NOTRE NOTRE     QUARTIER QUARTIER QUARTIER QUARTIER     INFOINFOINFOINFOSSSS    

Amouroux, Argoulets, La Colonne, La Gloire, Gramont,  
Juncasse, Jolimont, Marengo, Roseraie, Soupetard 

 

EditorialEditorialEditorialEditorial    
 
 
 
 

 
 
 
 
 
Contacts 
Robert Sarcos 
06 88 88 25 69 
peyre.sarcos@wanadoo.fr 

 
 
 
 
Contacts 
Robert Poulain 
06 83 28 72 15 
robert.poulain@wanadoo.fr 

 
 
 
 
Comment adhérer ? 
bulletin joint page 4 
coût de l'adhésion 7€ 
 
 
 

 
 

Modification des lignes de bus, 
réaménagement des voiries, Commission 
Consultative de Quartier : un même 
semblant de concertation pour des 
décisions déjà prises. Ces pratiques 
conduisent à dénigrer les élus, «les 
politiques». Cela se traduit par 
l’abstention ou le vote populiste 
constituant un danger pour la 
démocratie. Or, en 2004 auront lieu 
différentes élections politiques. 
En tant qu’association, nous appelons 
chacune et chacun d’entre vous à voter, 
voter pour le meilleur ou le moins pire 
des candidats, voter blanc ou nul mais 
voter ! Oui le droit de vote est une 
conquête, gagné par les luttes de la 
population (les femmes de notre pays 
n’ont acquis ce droit qu’au lendemain de 
la 2ème guerre mondiale).De plus, ce 
droit n’existe pas, malheureusement, 
dans nombre de pays. Alors, utilisons le. 
En tant qu’association, nous 
n’appellerons pas à voter pour tel ou tel 
candidat car cela n’est pas notre rôle. 
Nous intervenons avec les différents 
acteurs du quartier et nous sommes 
strict sur notre indépendance. 
TOUTEFOIS, nous appelons chacune et 
chacun d’entre vous à ne pas voter pour 
le ou les candidats porteurs d’idées 
racistes, xénophobes, faisant de l’autre  

(le jeune, le privé d’emploi,  l’immigré, la 
femme) le responsable de nos difficultés, 
le bouc émissaire. 
Notre association veut participer au 
rétablissement du lien social et placer 
l’être humain au centre de son action. 
0ui, nous prenons nos responsabilités en 
refusant la démagogie populiste et nous 
mettons ainsi en accord notre conscience 
et notre conception de l’être humain. 
Mais l’activité d’une association ne se 
résume pas à des échéances électorales. 
Aussi vous trouverez dans ce journal une 
proposition de rencontre sur les 
problèmes provenant de la modification 
des lignes de bus, un dossier sur nos 
factures d’eau, une soirée débat «un 
livre, un auteur régional» ou une 
rencontre sur «L’Image en soi et la 
Féminité». 
Retrouver le lien social, c’est ce que nous 
avons vécu lors de notre soirée conte, en 
redécouvrant le sens des mots avec le 
goût des crêpes, des châtaignes grillées 
ou du chocolat chaud. Rétablir le lien 
social, c’est permettre la rencontre 
d’habitants et usagers du quartier. Alors, 
n’hésitez pas à nous contacter, à 
consulter notre site et à nous rejoindre : 
de la diversité née la richesse. 
 
        Le Président / Robert  SARCOS  

Nos prochains rendez-vous 

• Mardi 5 février à 20H00 à la Mairie annexe de La Roseraie : modification 
ligne de bus 

• Jeudi 26 Février 20H30 à la Mairie annexe de La Roseraie : L’IMAGE en SOI 
et la FEMINITE (rencontre débat) 

• le Jeudi 18 Mars 2004 à 20H30 au Centre Culturel Soupetard : un auteur / 
un livre : Franck Magloire  / OUVRIERE 

 

A propos des pistes cyclables du quartier 

Après une reconnaissance des pistes cyclables de notre quartier, nous avons remis 
lors de la dernière Commission Consultative de Quartier nos observations et nos 
suggestions pour leurs améliorations. Vous pouvez nous contacter pour plus 
d’informations ou retrouver tous nos articles sur notre site WEB. 
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DOSSIER          A DOSSIER          A DOSSIER          A DOSSIER          A propos de nos factures d’eaupropos de nos factures d’eaupropos de nos factures d’eaupropos de nos factures d’eau    
Conformément à nos engagements de notre précédent journal, voici le résultat de nos rencontres concernant la 
concession accordée à Vivendi 

Texte remis par l’Association Eau Secours 31 

En 1990 la concession des services de l’eau-assainissement à la CGE Vivendi a constitué pour celles-ci 
une manne financière à la charge des usagers. Avant la délégation , ces services dégageaient un 
excédent financier de 64 millions de francs, qui étaient déjà offert au budget général de la Ville et non 
à une baisse des tarifs. Lors de la mise en concession, Vivendi a versé à la ville un droit d’entrée de 
437,5 millions de francs, transféré au budget général pour désendetter la ville, mais remboursé par 
l’usager à travers ses factures. En effet la CGE comptabilise au titre des charges de la concession 
l’amortissement de ce droit d’entrée. 

Chaque année, les tarifs de l’eau et de l’assainissement sont actualisés avec un taux défini lors du contrat. Or, juste avant la 
concession, les tarifs ont été fortement augmentés sans réel fondement. Cette augmentation de départ crée mécaniquement, à 
chaque actualisation, un excédent financier pour Vivendi. De plus le taux d’actualisation est issu d’une formule mathématique 
aboutissant à une augmentation des tarifs supérieure aux charges auxquelles elle est censée correspondre. Ainsi la part salaire 
retenue est de 50% alors qu’elle est en réalité de 20% des charges après la suppression de 220 emplois depuis la concession. 
Les augmentations depuis 1989 (49,96% pour l’eau, 77,09% pour l’assainissement) sont bien supérieures à celle du coût de la 
vie (27,1%) sur la même période. 
La concession de l’eau et de l’assainissement conduit à des tarifs plus élevés qu’une régie car les concessions paient la taxe 
professionnelle pas les régies, doivent dégager des bénéfices pour rémunérer l’exploitant pas la régie, enfin les bénéfices des 
concessions sont soumis à l’impôt sur les sociétés alors que la régie doit remettre à disposition des services les excédents ce qui 
bénéficie aux usagers. Il y a donc une situation à régulariser c’est le sens de notre action en justice. 

Compte rendu de l’entrevue avec M. DIEBOLD,  
Adjoint au Maire, en charge du dossier de l’eau 

Le 29/12/2003, M. DIEBOLD nous a reçu, suite à notre demande, pour évoquer la concession de la 
distribution de l’eau. Nous publions le compte rendu de cet entretien, compte rendu visé par  
M. DIEBOLD. 
En 1989/1990 le constat est fait du besoin d’équilibrer les budgets annexes et d’alléger la fiscalité des Toulousains. Le prix de 
l’eau augmentait à l’époque de 7% à 8% par an et était supérieur de 10% à la moyenne nationale. De plus se posait la 
nécessité d’agrandissement et de mise aux normes européennes des usines de retraitement dont celle de Ginestous avec le 
maintien à niveau des équipements techniques de ce secteur. La concession à une société privée avec délégation de service 
public et un contrôle de l’activité a donc été décidé. La négociation du contrat de concession a déterminé une formule 
d’indexation du prix de l’eau classique et indépendante du droit d’entrée payée par Vivendi. Ainsi au bout de 10 ans le prix de 
l’eau est inférieur de 10% à la moyenne nationale malgré des investissements considérables comme le développement de 
Ginestous. Par contre aujourd’hui se pose une extension de l’usine de retraitement, élément qui n’existait pas dans le traité de 
concession, et dont la charge a été anticipée dans les tarifs. La dernière question est l’affectation des versements de Vivendi au 
budget général et non au budget de l’eau, question pour laquelle différentes personnes ont saisi la justice, action en cours. 
Au final les habitants ont bénéficié d’une dette 0 pour la ville, donc d’une politique fiscale stable et d’un prix de l’eau désormais 
inférieur à la moyenne nationale. 
 

ModificationModificationModificationModificationssss lignes de bus lignes de bus lignes de bus lignes de bus    : réunion le 5 février: réunion le 5 février: réunion le 5 février: réunion le 5 février    
Le prolongement de la ligne A du métro a entraîné une réorganisation des lignes de bus. Si le trafic de voiture transitant par le 
quartier 7 semble désormais en partie allégé, pour les habitants ce sont quotidiennement de réelles difficultés qui sont vécues. 
Le 13 novembre, lors d’un comité de proximité, les associations du quartier ont été informées des modifications envisagées. 
Le 8 décembre, après réunion des habitants du quartier et avant la mise en place des dites modifications, notre association 
s’est, par écrit, adressée au Président de Tisséo en évoquant les dysfonctionnements qui en résulteraient. Notre démarche 
s’appuie sur un recensement des pratiques et des besoins des usagers. Certains dysfonctionnements auraient pu être évités si 
le recensement des besoins avait été établi avec les usagers et leurs associations avant toute conceptualisation de projets. A ce 
jour, pas de réponse.  
Ainsi, la ligne 19, remplaçant la 72, n’assure plus de liaison avec Balma. De nombreuses personnes âgées, par exemple, se 
rendent à Balma pour aller au marché. Il leur faut désormais prendre le 19 jusqu’à la station de métro 
Roseraie, puis le métro jusqu’à Gramont et, là, le bus pour Balma ; de même, au retour avec les courses du 
marché. Autre exemple : les habitant des avenues Jean Chaubet et La Gloire empruntaient le 19. Le 15, 
remplaçant le 19, passera par le boulevard des Crêtes supprimant toute liaison directe pour ce quartier. En 
plus de ces exemples, il y a désormais de gros problèmes de cadencements et donc d’attente. 
Notre association a donc décidé de continuer sa démarche de travail en direct avec les usagers et vous invite 
à une réunion le Jeudi 5 février à 20H00 à la Mairie annexe de La Roseraie pour  recenser les 
problèmes et déterminer les actions à mener pour les résoudre.  
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Texte remis par M. MIRASSOU, Conseiller Général du Canton Toulouse 7,  
Conseiller Municipal Socialiste de Toulouse 

On le sait : l’eau est une ressource peu renouvelable et la gestion de ce bien, qui appartient au patrimoine commun, ne saurait 
être guidée par la seule recherche du profit. L’eau n’est pas une marchandise comme les autres ! De plus, cette gestion répond 
à des objectifs de santé publique. Au regard des taux de collecte des eaux usées et du taux d’épuration de l’eau à Toulouse, on 
est en droit d’attendre un contrôle plus efficient, assuré par un organisme indépendant. La transparence enfin doit être totale. 
Dès la mise en concession, en 1990, les élus socialistes se battent avec les associations pour avoir un accès aux comptes 
d’exploitation de la CGE. Seule une lecture simple de ces comptes permettra de lever tous les soupçons.  
Avant la concession, toutes les conditions étaient réunies pour que l’on propose un prix 
parfaitement juste. Récemment, de grandes villes comme Lyon ou Nice ont obtenu la 
renégociation de leurs contrats de l’assainissement. Autre exemple : la ville de Rennes vient de 
baisser de 4,1% le prix de son eau (source : Les Echos du 6 janvier 2004). 
Avec les riverains, inquiets à juste titre, nous refusons de nous enfermer dans une logique d’extension illimitée des capacités de 
traitement des eaux usées de l’usine de Ginestous et nous voulons privilégier l’étude de tous les procédés alternatifs. La qualité 
du traitement des eaux usées, garantie par un contrôle indépendant associant les usagers en toute transparence, voilà la 
condition première pour retrouver la confiance des Toulousains dans la gestion de ce bien précieux : l’eau. 

Texte remis par Mme FONTES, Conseillère Municipale Communiste,  
membre de la Commission Consultative  

En 1989 la Majorité Municipale délègue les services publics de l’eau potable et de l’assainissement à la CGE Vivendi par une 
concession de service public. La CGE Vivendi verse alors à la Ville un « droit d’entrée » de 437,5 millions de francs, reprend à sa 
charge les emprunts contractés par la ville et paye une redevance annuelle de 41,5 millions de francs. La multinationale CGE-
Vivendi n’est pas une entreprise philanthropique chargée de financer notre ville. Elle s’est consciencieusement 
remboursée…sur nos factures, lésant l’usager-contribuable (la comptabilité de l’entreprise le prouve). 
La majorité Municipale justifie son choix idéologique de la concession à Vivendi par le « bon 
classement » de la ville par rapport au prix moyen de l’eau dans le pays. Or le prix de l’eau 
connaît des disparités énormes et une moyenne n’est pas significative car interviennent des 
contraintes techniques (disponibilité de la ressource, coût de l’acheminement, 
investissements à réaliser) et la marge bénéficiaire du service ou de l’entreprise délégataire. 
En 2001 un rapport parlementaire dénonçait « la jungle des prix ». De plus en 1998 une étude des 
services de la concurrence et des fraudes a démontré que le prix de l’eau en régie directe est inférieur 
de 13% à celui pratiqué en gestion déléguée. A Toulouse le prix de l’eau a augmenté entre 1991 et 1999 de 
37,6% et de 15,2% entre 1995 et 2000 (Cf. Conseil municipal du 27/06/2003 : Présentation du rapport annuel sur 
le prix et la qualité de l’eau). L’eau étant un produit de première nécessité ces augmentations ont encore plus lourdement pesé 
sur les budgets les plus modestes. 
Pour infléchir cette évolution nous agissons, avec les toulousain(ne)s et leurs élus municipaux de gauche pour une gestion des 
services de l’eau et de l’assainissement en régie publique directe qui s’accompagne d’une véritable maîtrise citoyenne de cette 
ressource vitale. 
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Guichets fermés au bureau de poste de la 
Roseraie le 16 décembre 2003 

On a pu constater un mouvement de grève de 
l'ensemble du personnel, qui s'est traduit ce jour-là par 
la fermeture du bureau de poste. 
Une information explicative, distribuée sous forme de 
lettres sur la voie publique, justifiait cette grève en 
invoquant les suppressions d'emplois récentes au sein 
du bureau. 
En temps qu'usager, on peut se poser la question sur le 
service public rendu dans ces conditions, étant donné 
l’affluence journalière habituelle, probablement 
augmentée par de nouveaux usagers, sachant que la 
station de métro de la Roseraie est en fonction depuis 
peu et que le quartier est en plein développement. Nous 
ne pouvons que comprendre l’action des postiers. 
  
                                  Pour l'association : Robert Poulain 
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Le 20 décembre 2003 
une soirée conte fort agréable 

Au fil des mots, ce fut une soirée contée où les histoires 
bien amenées se succédaient. Le temps est passé très 
vite mais j’ai eu le plaisir de voir les enfants se 
rapprocher des comédiens tant ils étaient pris par 
l’histoire et des adultes silencieux, à l’écoute, absorbés 
dans le monde onirique des contes. 
Ces histoires parlées se situaient en Pays d’Oc avec la 
forge de Pyrène, les troupeaux des vallées haute 
garonnaises, de ci de là on entendait le chant des 
cloches, tout y était de la terre albigeoise à la terre 
audoise pour narrer notre pays. Les odeurs évoquées de 
feu de bois de forêt je les sentais. Les images d’outils 
humanisés, de petite maison de souris, je les voyais. 
J’ai eu mon sac de rêves juste avant Noël, j’en ai pris 
plein les oreilles, je me suis laissée bercer 
par les mots dits par elle et emportés par 
la guitare tenue par lui, je me suis 
promenée à travers leur texte à eux 
deux. Merci à la troupe d’A Cloche Pied 
pour avoir ravivé notre âme d’enfant, la 
soirée étant agrémentée de crêpes, 
châtaignes grillées et chocolat chaud. 
  
 

Marie Hélène Daguillannes 

Le Jeudi 18 Mars 2004 à 20H30 au Centre 
Culturel Soupetard  

un auteur / un livre : Franck Magloire  / 
OUVRIERE 

«Trente années d’une vie passée à 
l’usine : l’usine vit en moi et je vis en 
elle. C’est l’histoire de ma vie, de 
nos vies ouvrières comme des bouts 
d’usines démantelées que nous 
trimballons à même la peau.  
Le livre raconte cette brèche dans le silence. Nous ne 
sommes plus relégués à la marge, les mots nous 
appartiennent en pleine page et ils disent réellement ce 
que nous sommes.»  
Nicole Magloire, ouvrière chez Moulinex, 1972-2002 
Un ouvrage unanimement salué par la critique :  
«Un grand merci pour ce livre si rare, si important aussi 
dans le contexte actuel» Michel Field 
«Trente année d’usine et 160 pages d’émotion, celle 
d’une mère qui trouve les mots pour dire, à son fils, ce 
que fut sa vie» Fabrice Lanfranchi, Zurban 
«Un livre éclairant comme une lampe témoin» André 
Rollin, Le Canard enchaîné 
Nous vous attendons le 18 mars pour débattre 
avec l’auteur (livre à votre disposition : 13,50€). 

Le jeudi 26 Février 2004 à 20H30 à la mairie annexe de La Roseraie 
L’IMAGE en SOI et la FEMINITE : une Rencontre débat avec Maryse Cros physicothérapeute  

Présentation de la physicothérapie : son but, dans quel cas l’utilise-t-on ? 
L’image de soi : quelle idée s’en fait-on ? Face à soi, face à la société. 
La confiance en soi, l’estime de soi : son importance pour l’affirmation de soi.  
La féminité : l’authenticité et la profondeur du féminin. Les cycles liés au féminin. La féminité et 
ses valeurs. Une rencontre débat qui nous concerne tous, hommes et femmes. Alors, rendez-vous 
le jeudi 26 février. 

� 
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